
EMOR 2023, Rav Kaminetski (Emet Leyaacov)  

Pourquoi les élèves de Rabi Akiva sont morts avant le don de la Torah alors que leur faute était à 
priori un manque de respect vis a vis de leurs prochains. Quel lien ? 

ֶֽינהָ׃ (כג-טו)  וּסְפַרְתֶּ֤ם לָכםֶ֙ מִמׇּחֳרַ֣ת הַשַּׁבָּ֔ת מִיּוֹם֙ הֲבִ֣יאֲכֶ֔ם אֶת־עֹ֖מֶר הַתְּנוּפָ֑ה שֶׁ֥בַע שַׁבָּת֖וֹת תְּמִימֹ֥ת תִּהְי

ו׳שבועות׳ הוא יום ׳מתן תורה׳. ולהגדיל היום ההוא ימנו הימים מן המועד הראשון אליו – כמי שממתין בוא 
הנאמן שבאוהביו שהוא מונה היום וגם השעות. וזאת היא סיבת ׳ספירת העומר׳ מיום צאתם ממצרים עד 


יום ׳מתן תורה׳ שהוא היה הכונה והתכלית ביציאתם – כאמרו: ״ואביא אתכם אלי״ )מו״נ ח״ג פ״מג(

Rambam, dans le guide des égarés explique l’ordonnance de compter le omer car c’est le signe d’un 
amour et d’un languissement profond.




S’ils avaient un amour sans faille pour La Torah même, alors ils n’échapperaient jamais à une discussion de 
Torah avec un autre sous prétexte qu’ils soient bercés dans leur livre d’étude. Chaque occasion d’écouter 
une approche de Torah est d’une valeur grande. Un amour sans limite entraîne un intérêt sans limite. Le 
livre peut se lire à un autre moment (si l’on y tient vraiment !) mais ce que l’autre partage ne sera dit qu’une 
fois. 


La faute reprochée, ne pas prêter grande attention à l’étude et aux compréhension de leur entourage n’était 
pas qu’un problème social mais plutôt d’une limite dans leur amour de la Torah et de sa productivité.



כּוּלּםָ מֵתוּ מִיתָה רָעהָ. מַאי הִיא? אָמַר רַב נחְַמָן: אַסְכּרָָה. )יבמות סב:(

נשְִׁאֲלהָ שְׁאלֵהָ זוֹ בִּפנְיֵהֶם: מַכּהָ זוֹ, מִפּנְיֵ מָה מַתְחֶלתֶ בִּבְניֵ מֵעיַיִם וגְוֹמֶרֶת בַּפּהֶ? … נעַנֲהָ רַבִּי שִׁמְעוֹן ואְָמַר: בַּעוֲֹן בִּיטּוּל תּוֹרָה. 

)שבת לג:(

Les élèves sont morts d’une épidémie de Dyphterie . Dans traité Chabbat, Rabbi Chimon dit sue cette mort 
est la cause d’un Bitoul Torah (ne pas étudier alors qu’on en a la possibilité). Voilà ce qui leur est réellement 
reproché. 



